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DENTIFRICES DE 


VIBERT FRÈRES 


EDITION 


DECISION DU COMITE DE GREVE 


les propositions 


gouvernementales 


secono jour ou ENTENTE POSSIBLE POUR 
LA FIN RAPIDE DU CONFLIT 


DOUBLE ETIQUETAGE 
Les commerçants 
mécontents 
s'organisent 


Grève des achats | 
aux Halles centrales | 


Poissonniers 
et fruitiers 

se sont réunis 
cet après-midi 


(Lire nos informations 
en page 3.) 


L semble que l'on 


I 


e vers une solution du conflit 
des Services publics de la région parisienne, dont 
la grève est quasi-générale. 


Au lieu de discuter directement avec les intéressés, 


M. Ramadier a préféré 


ttaquer au problème d'en- 


semble posé par les revendications des fonctionnaires et 


agents des services publics. 


Vices publics, on apprenalt que le pré- 


sident du Conseil, lâchant une fois 

de pius du jest. avait fait les propo- 
sitions suivantes 

Le chef du gouvernement 

prendra par déeret la décision 

d'avancer au 15 novembre 

l'échéance de l'allocation spé- 

ciale forfaitaire, précédemment fixée 

au 15 décembre, par le décret du 24 


vision du taux des heures 


(2) p- 
plémentaires feront l'objet des 


prochaines délibérations gouvernemen 
taies ; 


Le versement d'un nouvel 


acompte provisionnel et la ré 


Dans les hôpitaux 
régime réduit pour le linge 


Un tiers seulement des 


besoins a 


été assuré 


Et depuis deux jours on ne balaie plus 


fleurs... ; 
Ts débalient aussi du linge. 

— C'est interdit nous dit une brave 
femme venue voir sa fille, mais dé- 
re la grève. il y a si peu de linge 

la disposition des malades, que les 
infirmières ne disent rien. 

la salle des opérées, l'infir- 
mière en chef est perplexe. 
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ACHETEZ 
DIMANCHE 


La Seine 


4 PAGES, 5 FRANCS 


Deux éditions : 
tion, les spectacles, 
lettres, ja vie à 


et, à 18 heures 
la 

Sportire 
complète 
courses 


La Seine 


EST LE SEUL JOURNAL 
DU SOIR LE DIMANCHE 


ur de la semaine 


REIZE HEURES. A l'hôpital Lariboisière, c'est l'heure de la visite. 
Dans les salles. autour des lits, les parents se pressent au chevet 
des malades. De leurs filets, ils déballent des friandises, des 


GRÈVE CE SOIR DES 
TRANSPORTEURS 
ROUTIERS ? 


Vote en fin d'après-midi 


La Fédération des moyens de tr 
port organise cet après-midi. à la Mai- 
son de la Chimie, une réunion. au 
cours de laquelle sont étudiés par tous 
les transporteurs routiers parisiens, qui 
ont été convoqués par M. Magnaval. 
le président de la Fédération. jes 
moyens d'obtenir une répartition équi- 
table de l'essence. 

Les transporteurs voteront à main 
levée pour savoir si la grève doit être 
déclenchée ou non, Si le principe de 
la grève est voté, une délégation se- 
rait formée sur place. qui se rendrait 
immédiatement au ministère des 
Transports pour exposer ses reven- 
dications. 


ire part, on apprenait qu'une 
de trésorerie serait consente 
tablissements hospitaliers de pro- 
ce par les trésoreries générales. 

En quittant l'hôtel Matignon. M 
meyer, qui conduisait la délégation 
avec M. Le Leap. a déclaré 

~ Nous voulons en finir pour qu'a 


ente, la ques- 
appartiendra 
u Parlement de se prononcer. 

1 Mayer. m 

z es, à précisé 
central de grève se réu- 


le des services 
t être sai- 


néral des fon 

initif devant être fixé par 
ment. 

Ramadier aura dù, une 

r après avoir 

dernière li- 


La dernière limite, en l'occurence. 
le moment où Paris allait, de 
r la grève des boueux et des dis- 
tributeurs d'eau. être transformé en| 
nouvelles écuries d'Augias. Pour net-| 
toyer ces dernières, en 1947. il faut 
ire couler le Pactole 

ne fois l'agitation déclenchée chez 
les boueux, de mystérieux chefs d'or- 
chesire sont intervenus Pour étendre 


particulièrement à ceux qui assurent 
l'hygiène de la capitale 


nent a dû se résoudre 
r la troupe pour balay 
Ce serait là, paraît-il 


Eye éniste: 
rève a d'étrang 
exigences t 
les hauts quar- 


ja cote d'alerte serait atteinte quand 


Us le voudront 


LES RATS SONT ROIS 
DU PAVÉ DES HALLES 


où Les détritus de viande, de poisson, de lé- 
gumes dégagent des effluves pestilentiels 
ES effluves pestilenticls s'élèvent, depuis hier, des Halles. Dans les 


travées des différents pavillons et dans les rues avoisinantes, des 
monceaux d'ordures, légumes fanés et pourrissants, poisson en 


déchet, viande avariée s'accumulent. 


La troupe, dit-on. dev 


Houplers-n'ont pas réapparu ce ma- 


Wéeuts les rats. qui fourmillent, sem- 
bient devoir être les maltres du ter- 
rain. Ils grouillent, en effet. par cen- 
Te qui ajouts encore à l'as- 


Piu pavilion de la viande. la situa- 
tion est critique. Les sous-sois, où 
sont installés les frigos, n'ont, bien 


son. mai puis grave encore, la 
marée étant, en effet, plus pourris- 
sable que la viande. 

Une menace réelle d'épidémie ob 
gera-t-elle les pouvoirs publies 
prendre des mesures d'urgence ? 

Espérons que les responsables n'at-| 
rendront pas Jusque D 


des services publics 


dans la soirée 
M. RAMADIER a formulé 


Sous la protection des mobiles, des soldats assurent 


NOU y )UVEAU SC. ANDALE FINANC TER 


M. Pierre Durand, président 
DE L'ÉNERGIE INDUSTRIELLE 
cachait en Suisse 


80 millions de devises 


Il est mis cet après-midi à 
la disposition du Parquet 


'ARRIVEE d'un mystérieux voyageur, qui se trouvait à l'étron 
dustriel, demeurant 11 
rez y Jorba 
la nouvelle affaire 


Pierre-Morie Durand, 
a permis au commissair 
entourait ses investigation: 
s parlé voici trois 


itaux à l'étranger représentant 
50 millions de francs. 
C'est par hasard que 


e des trafiquants 


singulière 


recteur général de l'Hydro-Energ! 
était associé à ses trafics. 


Energie Industrielle 
n cours de nationalisation, contrôle 
ction électrique 


rentrait de voya 


Pierre 


awit 
nous l'avons indiqué, 
Durand fut conduit quai des Orfè-| 


caendu. pas ént neityoés depuis le | 


début de ia grève. Les odeurs qui se 
dégagent ont déjà contaminé 

quartiers entiers de viande qui ont 
dû ètre vendus en déchets pour les 


persistait, al situation 
au pavillon de la viande deviendrait 


Mime drame au pavillon du pois- 


| 


| 


re 


Une grande enquête dans la vie quotidie 


Français, quand êtes-vous en règle avec la loi? 


LE POMPISTE N'A 
PAS LE CHOIX 


Vendre l'essence 
f relatée ou 
Par Jacques BLOCH-MORHANGE 
j culièrement laborieuse ; elle parcourt quelques 
mètres, puis, après une série de détonations, s'ar- 
rête pile. Le chauffeur est furieux, tandis que le 
et mimant un parfait détachement : 
— Pas fameuse, l'essence ! 
— Et fichu métier ! précise le pompiste. 


À voiture pétarade. La mise en marche est parti- 
pompiste hausse les épaules. Je m'approche, nez au vent 
gureite. Il ajoute 


saloperie, oi 


drame corné-| 
Une 


CE MATIN 
en plein vol 


au-dessus de 
l'Atlantique 


CERDAN 


parle à 


Paris-presse 


(Lire l'article en page 4) 


en deux 


le travail des « boueux ». 


[U IQUE À PARIS! 
—-142— 
Rue MONTMARTRE 
Visitez le Véritable 


SALON à T.S.F 


: | Exposition Permanente 
| 


RECUL 


DES COMMUNISTES 
aux élections 

des conseiis des mines 
de la Ruhr 


1 considérable des 
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AVANT JEUDI 
AU « FRANÇAIS > 


RÉVÉLEZ pas de représentation | 

E a ER iit | VENTE SUR PLACE AVEC | 

le: SEX-APPEAL de iaeaea FA TRES LONGS CREDITS 
REPRISE DES ANCIENS POSTES 


are, CHEVELURE ES EN 


ET LE MARDI 11 NOVEMBRE 


Ouvert : Samedi 8 
Dimanche 9 Lundi 10 


300 Modèles de Posies et Rodio- 
phonos des plus grandes laïques 


Où apparait un « homme 


de paille » 
fet. 


Voici ce que vous pourrez voir lundi, sous le signe de la 


CROIX-ROUGE, AU PALAIS DES SPORTS 


Laurel et Hardy ont pris quelqu'un en sandwich, Lui, mais qui ? 
Si vous ne savez vraiment pas, faites le tour et regardez au verso... 


ET SOYEZ 
DÉSORMAIS 
PLUS BELLE 
QUE JAMAIS ! 

votre visage émane 

heveux. + Séx-appeal s 

Glamour » dépendent de 


WI 


8024 du Charme de 


+ Séduction 


grand 


juge d'instruc- 
rendra une décision sur son 


on ne | avait jamais vu. Es 


La mort du cheminot Puzzuoli nt 
due à une intoxication par Eais Sans anranchir às 
a 


l'oxyde de carbone 


Le cheminot Alfred Puzruoli, qui 


nifestations de l'avenue Wagram. po: 
tait la trace de coups au visage 
mourut chez lui, à Vitry, mercredi 
dernier. 


formation judiciaire, commit jes doc- 
teurs Paul. Piedelièvre et Descomps | ta 

pour pratiquer l'autopsie et détermi- 
ner les causes exactes du décès. Les 
trois médeeins légistes ont bien cons- | 
taté. dans la region frontale. des tra-| 
ces d'eechymoses n'intéremant que la | 
me. sans lésion crhmienne ou céré 
mort est due à un| 


QD 
name 
PORISATEUR 


LLANTINE LUE US: 


poumon. résultant 
par l'oxyde de car- 


popei 
bons. 


Pour Gasperi, têtu et scrupuleux 


l’ordre c’est : lHONNETETÉ 


L mest bien plus difficile de dire quels sont les nouveaux « leaders » 
I de l’Italie, qui méritent le respect de tous, amis et ennemis, que de dire 


queis sont ceux qui ne méritent aucun respect. Les hommes, en Italie, 


ont beaucoup plus d'importance que les idées : le peuple croit plus aux 
hommes et aux sentiments qu'aux idées, et il n’attache aucun prix aux opi- 
nions. Ce qui ne l'empêche pas d’avoir des idées très claires sur les hommes 


et sur les sentiments. 

Nul homme politique, aujourd’hui, 
n'est de taille à susciter des senti- 
ments forts dans le peuple : ni la 
haine, ni l'amour, encore moins l'en- 
thousiasme. Et d'abord, que dire des 
anciens chefs de la politique italienne, 
de celle d'avant le déluge mussoli- 
nien ? Les Nitti, les Orlando, les Bo- 
nomi sont, sans doute, très respec- 
tables mais ils sont vieux, trop vieux 
méme pour leur âge qui oscille entre 
mixante-quinze et quatre-vingt ans. 


Où trouver les hommes? 


Habitués à sauver l'Italie deux fois 
semaine, à se considérer comme 
sauveurs brevetés de cette pauvre 
Italie’ qui finit toujours. elle l'a bien 
par se sauver elle-même en 
dépit de ses sauveurs, ils n'ont pas 
encore compris qu'il ne s'agit plus, 
Cette fois-ci. de sauver le pays : mais 
de créer un nouvel Etat, de don- 
ner à l'Italie une nouvelle structure 
économique, morale et politique, de 
reconstruire le pays non pas sur les 
bases anciennes, celles d'avant la 
guerre de 1914. mais sur des bases 
nouvelles. 


Pour cette tâche, 11 faut des hom- 
mes jeunes. Des jeunes, c'est-à-dire 
des hommes qui ne soient compromis 
ni avec le fascisme ni avec l'antifas- 
cisme. Où les trouver ? Il est clair. 
et tout le monde désormais s'en 
compte, que l'antifascisme est 


EAN] 


IERRE, depuis qu'il a 
quitté Dominique, fait 
le guet dans la rue. 

Il s’est posté derrière la porte 
entrouverte du 15. Il est mi- 
nuit et demie, et déjà tout est 
calme, On se couche de bonne 
heure dans la rue, car tout le 


monde travaille très tôt. 
H n'y a plus que quelques 
lumières accrochées aux façad 


res 


au 20, en face, celle du père Brou, 
x bonhomme un peu bizar- 

qui habite dans une petite 
chambre du 6 et qui ne dort ja- 
mais ia nuit ; puis, exactement 
au-dessous, deux étages plus bas, 
la lumière de ique. Pour- 
temps en temps 

légèrement un 


ine et u 
se, décou 

carré éclairé, Chère Dominique 

Elle doit regarder vers le troisiè- 

me à droite en face et se deman- 
der pourquoi ma chambre demeu 

sera fa 


obscure... Demain, elle 

guée si elle ne se couche 
Comment lui faire con 

que je me trouve 

tres plus bas, atte 

ment », mais très tranquille au 

fond ? Comment ln rassurer ? Je 

n'aurais pas dû lui parier de tout 

ca avant.. D'autant plus que ces 

Choses ne sont basées que sur de 


vagues pressentimenta. 
Une heure du matin. Le pres- 
sentiment n'a pas l'air d'être pris 
nu sérieux par les faits, I ne 
s'est encore rien passé dans la rue 
si ce n'est une bataille de chats 
Ce n'est pas aujourd'hui que 
f'apporteral au journal < la bon 


M. Menoux a fermé son café très 
tôt. D'ailleurs ii n'y a jamais plus 
sonne le soir, chez M. Menoux 


puis qu'Emnestine a « passé à l'en- 
ccuse 


nemi ». depuis que la rue 
Menoux d'avoir fait dispa 
femme le café est désert 

at passe son temps dans sa cave 
Es" bonnes Temmes vienaent ache 
ter des ligots par curiosité et par- 
cœ qu'il faut bien se chauffer. mai 

ne ne vient plus s'accoude 

au bar. C'est un café qui est fichu 
Les derniers clients de M. Thiers 
viennent de partir. Chez M. Thier 
ji y a, par contre, du monde tou 
le temps. Emestine attire la clen 
tôle. Cette fille aux yeux verts 
une manière de se frotter aux hom- 
mes qui en général ne leur déplai 
pas. Et puis les amours de M. Thier 
et de sa bonne c'est tout de mêm: 
lus intéressant à voir que les mal- 
Beurs de M. Menoux 

Pierre entend les bruits des pas 
des joueurs de belote qui décrois- 
sent. Ernestine, maintenant, accro- 
che les, volets 

Au 13, le poste de radio qui débi- 
tait des valses depuis minuit, s'est 
tu 


Tout est normal 

Encore un type qui passe, puis 
c'est une plage de silence compiet 
La fenêtre de Dominique, là-haut 
et toujours éclairée, Elle est peut- 
être fatiguée ? La liqueur d'oran- 
ges ? 

— Voyons i Voyons ! 


4 ORUE DU COLISÉE — BAL :h-68 


ROMAN D'AMOUR QUE LES LECTEURS ÉCRIVENT 


i CRI CRI MULLER 


tement lié au fascisme. Il en est théo- 
riquement le contraire. bien entendu, 
mais pratiquement on peut le compa- 
rer à un homme qui se regarde dans 
un miroir : l'image n'est pas l'hom- 
me, c'en est l'image renversée, mais 
c'est tout de même son image. L'an- 
tifascisme me fait penser à ces hom- 
mes vivants que les anciens Etrus- 
ques (c'est Virgile qui le raconte à 
propos de la cruauté du héros étrus- 
que Mezezio) liaient étroitement, bou- 


L'ITALIE SANS MASQUE 
par Curzio MALAPARTE 


fort, 11 est têtu : il n'est pas seu- 
nt honnête, c'est un homme qui 

a des scrupules. Chose rare. dans un 
pays. et dane une époque où l'on con- 
md facilement les scrupules avec 


faite et de la misère, c'est justice 
qu'on fasse confiance aux chefs nou- 
veaux, surtout à ceux dont le pa- 
triotisme ne consiste pas seulement 
dans la haine pour Mussolini. 


Une réclusion de 20 ans 


De tous ces nouveaux chefs, M. de 
Gasperi. président du Conseil et lea- 
der du parti catholique, est celui q 
a le plus de qualités solides. Il n'est 


che contre bouche. poitrine contre 
poitrine, ventre contre ventre, à des 
cadavres. Peu à peu. le cadavre man- 
geait l'homme vivant. I en est arri- 
vé de même avec le fascisme et l'an- 


tifascisme : peu à peu, le cadavre l'hypocrisie et la ruse. 
fasciste a mangé l'antifascisme. Gasperi est un montagnard de 
Où done trouver des jeunes qui Trente, Il a été, avant et pendant 


la guerre de 1914-1918, député c: 
tholique dans le Parlement de Vien- 
ne où il sentait la minorité 
italienne du Trentin. Elevé à l'école 


ne soient compromis ni avec le fas- 
cisme ni avec l'antifascisme ? En at- 
tendant que les nouvelles générations 
se forment à la dure école de la dé- 


HT à À 


XVIII. - Ilusionnisme 


Dans une rue de Paris, un amour est né entre Dominique, qui habite 
le quatrième droite, et Pierre, son vis-à-vis du troisième gauche. Aux pre- 
miéres petites brouilles et aux premiers grands bonheurs de cet amour nais- 
sant se mêle une intrigue mystérieuse : une main inconnue traçant à la craie, 
sur les volets et sur les portes, des inscriptions qui peuvent faire naitre 
des drames, 

Qui est l'auteur de ces inscriptions : Mme Blaime, la concierge ; son 
fils; M. Menoux, le bougnat ; Mme Dubâton, Ernestine, Mme Gazier, ou 
queique inconnu ? 


Pierre se frotte les yeux. Pas d'er- 
reur, il y a quelque chose sur le vo- 
let de M. Thiers. Pas de doute, la lu- 
mière du lampadaire électrique de 
la rue tombe en plein sur la devan- 
ture du bistrot et l'inscription à la 
craie est nettement visible 

— Bon Dieu! Qui a pu faire ça à 
mon nez et à ma barbe et en pleine 
lumière. Je ne suis pas saoul ? Je 
n'ai pas dormi, que diable ! 

Pierre s'approche. Six mots accu- 
sateurs. Encore ! 


ça se tient ! Ma piste était bonne ! 
La suite au prochain numéro... Et 
le prochain numéro c'est pour tout 
de suite 

Pierre revient précipitamment re- 
prendre sa faction derrière la por- 
te. Quelques secondes plus tard, l 
porte du bistrot s'entrouvre et quel- 
qu'un jette dans la rue un coup 
d'œil prudent. Ernestine. 

C'est Ernestine qui s'en va. 

Où est le kidnapper? I n'y a 
pas de kidnapper. La fille marche 
à petits pas pressés, ombre furtive 
au ras des maisons. Elle a laissé la 
porte du bistrot ouverte. 

Première manœuvre : regarder ce 
qu'elle a laissé à l'intérieur; deuxiè- 
me manœuvre, la suivre. Et faire 
tout ça très viie malgré ces maudits 
pansements, l'œil unique et l'abru- 
Hissement du petit matin 

Dans le bistrot, la lumière est 
restée allumée et il y a un fameux 
désordre. Les traces très bien re- 
constituées d'une bagarre ; deux 
chaises renversées, un tal 
lambeaux par terre 

Pourquoi tout ça ? 

Pierre cherche quelque chose fé- 
brilement. quelque chose qui est sù- 
rement là. Il passe à toute vitesse 
dans l'arrière-boutique, La + cho- 


ler en 


minutes 
ne volet 


Elle était là, U y a cinq 

crochetant ce 

que dans les P 

? Pire qu'un true d'illusion- 
niste ? 

D'ailleurs, 11 est facile de se rendre 


compte si la dénonciation est fondée se » est L une feuille de pa 
car il y a encore du bruit dan: pi la table, avec 
bistrot et des rais de lumière pass: stylo sans son capuchon.. une lei 


par les interstices des volets. Pie tre qui nterrompue… la de 
va frapper. Mais « quelque chose » nière d'Ernesti ce! 
arrête sa main. J'allais faire un beau qu'elle écrivait quand le « ravi 


coup ! Imbécile ! Mais bien sûr, tout seur » est venu : 


CPR 


Pierre fourre le petit mot dans 
| sa poche après l'avoir parcouru ra- 
| LECTEURS de | °°" 


Puis il se précipite dans la rue 
Maintenant, f s'agit de ne plus 


(PIERRE et DOMINIQUE) exe Emenne de vue M Faut 


ir ce qu'Ernestine va 
faire. J'ai enfin une preuve. 


(A suivre.) 


vous cussi... vous ovez main- 
tenant une preuve. Tout comme 


Pierre vous avez en main tous 
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SALLE PLEYEL 
trois gains de NOUVELLE GRARDE REV 


la radio dans} 


ES: NUS. 
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doille : le personnoge en sandwich 
est le mystérieux M. Stop d 
= Poris-presse qui abandonn: 
son incognito poi 
NUIT ” M. STOP ” 
Sports, le 10 novembre. Cette 
gronde manifestation, au béné 
fice de la Croix-Rouge, placée 
sous le patronage de « Poris- 
presse >, groupera, dons un pro- 
gramme éclatant : Laurel et 
Hardy, Morcel Cerdon, Marie 
Bizet, Luis Mariano, Dessery, 
Bourvil, etc..., et, bien entendu, 
M. Stop présentant les finalistes 
vedettes amateurs pour le film 
! M. Stop Enfin, grêce aux 
Concours-Eclair, 5.000 fr. seront 
remis par M. Stop à un specta- 
teur toutes les demi-heures. 


la JUSTICE 
la LIBERTÉ 


de la bonne, honnête, éclairée, seru- 
puleuse administration autrichienne, 
fl considère le désordre non pas 
comme fait de nature maté- 
rielle mais comme un désordre de 
l'esprit, comme un fait de nature 
morale. Au sens politique, l'ordre, 
pour de Gasperi, c'est l'honnêteté. 
c'est la justice, c'est la liberté. 


Au temps du fascisme, il a v 
vingt ans dans la bibliothèque d 
Vatican, sans jamais sortir de s 


petit appartement. Il s'est mûri dans 
ce refuge inviolable, dans cette pri 
son: il a préféré la prison volon- 
taire à la soi-disant liberté musso- 
linienne. Je pensais peut-être à lui 
et à tous ceux qui lui ressemblent 
lorsque j'écrivis, dans la préface 
d'un de mes livres, en 1936, à Li- 
pari : « Le propre de l'homme n'est 
pas de vivre libre en liberté mais 
libre dans une prison 

De Gasperi n'est donc 
ment compromis avec 1 
Pourquoi se serait-il av 
compromettre avec l'antifascisme 


auceu 


Tl est, en effet, presque le seul lea 
der antifasciste que ne se soit pa. 
après la libération, compromis avec 
l'antifascisme. Un de ceux, fort p 


nombreux. qui tout de 
l'antifascien 
ublu: 
politique anti- 


uite ont 


cisme, et qu 


fasciste ser: vent d'autant 
plus fasciste qu'elle s'efforcerait 
d'être antifasciste 

I faut savoir gré à M. de Gas 


peri d'avoir ramené la politique ita- 


lienne à sa tradition de souples 
de tolérance, en même temps, 
l'avoir réadaptée aux qualités f 
damentales du peuple italien, c'est- 
à-dire à la modération, au bon sen: 


aux bons sentiments. 


Deux clercs face à face 


Placés l'un en face de l'autre (car 
toute la politique italienne consiste 
dans la lutte entre le parti cath 


lique et le parti communiste), de 
Gasperi et Togliatti ont beaucc 

de caractères communs. Et tout 
d'abord, ils appartiennent, l'un et 
l'autre, à une Eglise glise de 
Rome et l'Eglise de Moscou. C 


sont deux clercs et non deux laïcs. 
Iis ont les manières des homme 
d'Eglise : l'hypocrisie, la patience, 
l'endurance, le mépris des hommes. 
l'absolue confiance dans la Provi- 
dence. Car le communisme aussi a 
a Providence, 

s il faut dire, à l'avantage d 
peri, 
qu'il a le temps pour lul. 


e temps, il a hâte de 
Eglise catholique est une 
république, l'église communis: est 
une dictature. Voili la différence 
fondamentale entre ces deux adver 
paires. J qu'iis se détestent 
mais qu aiis se respectent 
et s'estiment l'un l'autr 
Mutuelles concessions 
Leur lutte, comme toute lutte 
est une suite de mouvements, 
gestes qui parfois ont l'air d'étrein- 
tes mortelles, parfois d'embrasse 


ments, d'enlacements amicaux. Je 
ne m'étonnerais pas si l'on me di- 
sait qu'ils s'embrassent en secret 
sur la bouche : sait-on qui, des 
deux, est le Judas et qui le Christ ? 
Peut-être le sont-ils chacun à son 
tour. 

Evidemment, c'est après un baiser 
échangé en secret que le parti catho- 
lique et le parti communiste ont voté 
d'un commun accord à l'Assemblée 
constituante, en désaccord avec tout 
le reste de la Chambre même avec les 
socialistes communisants de Piet 
Nenni, en faveur de la loi contre le 
divorce, de la loi contre la presse, de 
la loi qui a fait du Trait 
(le traité conclu en 19 
solini et l'Eglise) un de 
damentaux de la nouve 
tion. Le communisme c 
vorce | Le traité du Latra 


la Madeleine d 
11 novembre 
lon du « Sexe fait 
Edouard Bo 
domadair 


edi 12 novem 


A AMBIGU 


Loe. BOT. 76-05 


MARIE 
DUBAS 


dans le triomphal 

succes 
DE 

RIRE 


LA MAIN DE 
MA SŒUR 


Prix des places 


60, 100, 140 et 225 f 
Demain matinée 15 h. 


C3 
= 


ms SALLE PLEYEL 


Ce soir et demain Towa a 


3 GALAS DE RENTREE 
du REGISSEUR ALBERT 


ET UN SPECTACLE SENSATIONNEL 
| Prix populaires : 80 à 300 fr. Location Pleyel 


a UNE + MORT, 
SANS IMPORTANCE 


LA VOTRE.. 


car vous mourrez de rire en applaudissont 


MARCELLE GENIA 


et une éclatante distribution 
dans cette comédie burlesque d'Yvon NOE 


A LA POTINIERE 


7, rue Louis-le-Grand. OPE. 54.7 
Exceptionnellement lundi soirée 21h. 
Mordi matinée 15 h. 


Thés et Soirées 
Le Jar de 
CHARLEY LEWIS 
» a 
A de FEUOO 


3. bouk Poissonniere CEN 8397 
Metro: Bonne Nouvelle 


FERMË LE MARDI 


PORTE-SAINT-MARTIN 


EE 


(Che: MA COUSINE 


Clerc de son 
Eglise comme 
Togliatti de la 
sienne, il croit 
avoir le temps 
pour lui 

«alors que les 
communistes 
ont hâte de 
conclure 


1 Quelles concessions à 
l'Eglise catholique ! 

Et la loi contre la presse ? Il s'agit 
là d'une concession du parti eatho- 


Constitution 


lique à l'Eglise communiste ou n'es 

ce pas plutôt le contraire ? Je pen- 

che pour la deuxième hypothèse. C: 

c'est de Gasperi qui est au pouvoir 
d: 


Togliatti as l'opposition. Et toute 
loi contre est une arme bier 
plus effica re les mains du gou- 


dans celles de lov. 


mais, en politique, pour un catho- 
lique tel que de Gasperi, le mot « de- 
main » a le même sens que le moi 
« aujourd'hui » 

autour de ces 
leaders des a 
antifascistes, Pietro Nenni. 
communisant, Saragat 
communiste. ` Pacciardi 
Corbino, libéral. le 
magnifique comte Si 


Prochain article : 
Nenni et Saragat 
socialistes désunis 


dont on peut déjà prévoir l'inél 
ssue : jì y aura deux mor 
seul enterrement 

Car il ne faut pas penser que je 
parti catholique italien, pour la sim- 
ple raison qu'il est plus près du Va 
can que nimporte quel autre pa 
catholique d'Europe, puisse se sous- 
traire à la fatalité qui menace tout 
parti catholique, que ce soit en Ita- 
le ou ailleurs. Et il ne faut pas 
croire, non plus, que le parti commu- 
niste italien, pour la simple raison 
que seul le marxisme est en mesure 

les problèmes fondamen- 
la vie italienne, puisse se 
soustraire à la fatalité qui menace tout 
parti commu en Italie comme 
ailleurs. 

Il ne faut pas penser, d'autre part, 
que le parti catholique italien se sau- 
vera grace aux côtés marxistes de son 
programme et que le parti commu- 
niste italien se sauvera grâce aux 
concessions qu'il a faites, et qu'il fera 
au sentiment catholique du peuple 
italien ainsi qu'aux intérêts de l'Eglise 


de R Le sort du parti catholique 
et du parti communiste, en Italie 
comme ailleurs. me parait être le 
même : on assistera fatalement à une 


progressive désagrégation de chacun 
de ces deux partis, plus rapide chez 
le parti catholique mais tôut aussi 
inévitable pour le parti communiste. 
Les héritiers de leurs dépouilles ne 
seront pas les partis de droite. même 
si de vrais partis de droite avalent 
le temps et la possibilité de se réor- 
ganiser. L'héritage du parti catho! 
que et du parti communiste échoira 
aux partis marxistes du centre. Car 
Pietro Nenni a raison : l'Italie sera 


marxiste ou elle ne sera pas. Mais ce 
ne sera probablement pas à Pietro 
Nenni qu'incomberont la tâche et 


l'honneur de créer une Italie marxiste. 
(A suivre.) 


by Paris-presse et 


Pierre 


say 
GRAND PRIX 
seen d 
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Monsieur 
VINCENT 


Aimé Clariond 
Jean Debucourt 

Lise Delamare 
Germaine Dermoz 
Gabrielle Dorziat 

Pierre Dux 
Yvonne Gaudeau 

un film de 

Maurice Cloche 
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MADELEINE 
BIARRITZ 


Place du Tertre Mon. 49-35 
JEUDI 43 et VENDREDI 14 


SOIRÉES 1900 


Correspondance de Baudelaire 
LETTRES A STENDHAL 


« Fleurs du Mai ». Livre précieux et 
qui va désormais figurer dans ioutes 
les bibliotheqmes du monde 

Comme M. Jacques Crépet s'est en 
Uèrement consacré à Baudelaire, M 
Henri Martineau poursuit avec assi 
dite ses publications stendhaliennes 
On lira avee agrément les deux 
tits livres où il a rassemblé « 174 
lettres à Standhal » I y en a de 


Laissons, durant une semaine, dor- 
les romans en attendant les prix 
décembre et donnons notre atten- 

tion à un événement littéraire d'im 

portance : la publication de la « Cor. 

respendance générale de C 

delaire », par M. Jacques Crépet 

'onarå, ‘édit. Baudelaire 

coup écrit de lettres, mais 

cation n'en avait pas jusqu'à présent 

été entreprise avec continuité. 


Les premières lettres du 
ues publiques quel 
s sa mori par son éditeur 
qui joignit à ernie 
correspondance quelques souvenirs et 
témoignages. Cette réunion parut Ep rs 
cher l'éditeur Pincebourde en 1 PB Mag Ali 
Puis, en 1857, Eugène Crepet publia D M Mes LG 
cher Quantin une importante ét - 
biographique qu'il aceompagna 
nombreuses lettres et des = Baude- 
lairiana » d'Asselineau, M. Jacques 
Crepet revit et mit à jour eet on- 
vrage, après la mort d'Eugène Cre- 
pet et m'a cessé, pendant plus de 
nte ans, de consserer son temps 
ste quête 


2 Albin 


sortir en don 
dérablément augmente de ses sou 
venirs sur « Anatole France à la 
Béchellerie ». Avee un respect, qui 
n'exclut pas la lucidité, M, Le Gof 
a recueilli les confidences du « bon 
maitre » et brossé un portrait saisis 
sant du vieux sceptique 

k Nous avons failli avoir la guerre 
des bridgeurs. Se défiant à la manière 
ainsi publiée, notamment « Les let. des combattanis de l'antiquité, M 
tres à sa mère » (Merenre de France, Aron et M. Pierre Albarran ont 
édit) qui constituérent l'une des plus échangé des propos agressifs à pro- 
vives clartés qu'on ait jetée sur l'âme pos d'une méthode, dite du eanapé 
du poète et quelques-uns de ses poè- inventée par M. Albarran. Ce dernier 
mes, Il est certain que ces lettres publie aux Editions du Triboulet ur 
sont tendres, d'une tendresse qui ne recueil intitulé « Le Bridge, souve 
cesse d'être res d'une nirs et secrets », Un livre plein d'hu 

ndresse qui di mour. Et qu'il ne faut pas hésiter à 
vigilante. couper. 


Une partie de la correspondance fut 


Gérard BAUER 
Président. de™la' Société, 
des Cens dé-Letirés 


de toutes jes coulcurs. Mérimée 


dire 
iberié du jugement, le plai 
don. On y trouve aussi quelques 
mentine Curial entre putres, mon: 
trent explicitement que Stendhal sut 
se faire apprecier de es dames, 
grâce à des attraits inoubliable 


LA BOUTEILLE A L'ENCRE 


chez Cor 


# « Quarante 
point le titre de la cote des 
d'Auteuil, mais celui d'un 
M. Paul Guth qui parait 
réa ei dans lequel s 

des interviews d'hommes d 
L'on y retrouve 

du « portraitiste » 1 
Une galerie à aeerochi 
sa bibliothe 


raire le plus 
ux de la presse actuelle 


er aux murs de 


# Chez Julliaré, M. Michel Robida, 
qui fut l'an dernier lauréat du Prix 
Fémina, publie + Au dela du visage 
Un récit trés romanesque qui se d 
roule dans une Italie « d'annunzies- 
que » Un homme reconstitue à tra- 
vers la folie d'une femme toute la 
féerie d'une jeunesse évanouie. Palais 
de marbre, fêtes sur l'eau, ciel par 
mé de Capri. Tout est conjugué 
pour le ravissement des âmes sensi 
bles et des imaginations romantiques. 


es en Le Prix Stendhal 1947 


e pour 
ible. Et puis, il était 
laire, le successeur de son 
thème éternel de la jalousie 
enfantine que l'adolescence n'éteint 
pas. Ne poussons pas trop loin, tou 
tefois, comme on l'a fait, l'influence 
de cet amour et ne nous méprenons 
pas sur sa nature, Pour si agissant 
qui ait été, M m'a pas doté P sers 
aire d'un « complexe » insurmonta 
a esthétique. 
M. Michel Bataille a été couronné 
Convenon par des gens qui, vrai ment 
n'ont 
Parmi 


a couronné hier 
le roi 
Patrick » (1). 

Cette œuvre a été retenue parmi 

des centaines d'autri 

e competition 


Un jury sous le 


pte entre gens de même 


. toutefois, que dans ces 
la correspon 


nnent de 


que mirent en 

à des obligations vains comme Julien Green, Jules Su 
On y rencontre  pervielle, Jean Sehlumberger, Coc 

cependant aussi des messages désin.  leau, Farge, ete 

téressés comme la fameuse lettre A la rigueur Jean Cocteau eût pu 

Sainte-Beuve, éerite à 2? ou 23 ans «abuser car Michel Bataille a q 

et où le poète envoie au critique une que vague ressemblance avec R 

de ses premières poésies dans laquelle mond Radiguet. Mais aujourd'hui 

on peut lire ce vers : « Tous les êtres tout n'est plus affaire de destin. Mi 

aimés — sont des vases de fiel qu'o thel Bataille est vivant à bien des 

boit les veux fermés » qui contie égards, Et son livre mérite au moins 

déjà le mystérieux parfum des une légère méditation 


LES ABONNÉS DE L'OPÉRA 
ont pris le chemin de la 
place de la République... 


H.-G. CLOUZOT, cherchait hier la vedette de son 
film parmi les danseuses du ballet de Monte-Carlo 


ES grandes manifestations ch . avides de gloire 
régraphiques parisiennes 
ceci de particulier que l'on y 


de deux person 


entend parler, au cours des e extrachorégraphiques » semblait 
entractes, toutes les langues — saut quelque peu insolite. Mare Allegre 
le français ! Ou alors un français for- grand dénicheur d'étoile 
tement mitigé d'accent slave et de examinait attentivement, à 
locutions russes, ce langage très s les sourires et les jambe 
cial qui a droit de cité dans tous de la danse. Henri-George 
les cours de danse du monde. lui, se rendit en coulisses et se 
Hier soir, à In première représ présenter à plusieurs danseuses, Pen 
tation des Ballets de Monte-Carlo 1 trouver, parmi celles-ci, la 
l'Alhamb ruse menait par dl on — héroïne de son procha 
longueurs, au moins. qu'il cherche désesp 
Un grand événement, que cet cours d'art dramatiqu 
trée des Ballets de Monte Les Ballets remportèrent un triom- 
après huit ans d'absence ! Aussi, tout phe. Il y eut six rappels aux + Sy 
ce que Paris compte de brillant phid 


presque s'était donné 


de Malte : la To 

très pâle et trè 

rures; la spiri 

le charmant Volod 

ont transposé dans la 

amours de Sylphide et 

sais ; des « demoiselles Je l'Opé 

Dynalyx, Lafon. Vaussard 

ceux qui s'apprêtent à parait 
prochaine 


dédaignent 
pouls du public : Roi ep 

tit et Jean Babilée. qui e 
mercredi prochain aux Cha 
sées, et José Torrés, qui prépare e, qui 

réciial Hightower 

Et tous les chorégraphes, petits e! Ballets de 

grands, et les maitremes de da I ya brit 
de tous âges et de tout plu nte so bre de 
et les graves augures, et les gens qu apé de 
nés de l'Opéra qui avaie porte : les spectate els de 
chemin de la place de la République, l'Alhambra Claude HERVIN. 


Simone Renant, Carette, Jean-Max, 


THE DANSANT ! potescun |f et anaro Lo asn jouent ercepuion: 
Dimanche, 17 h., Lyceum D P, 9, ave Vien |I nellement LIBERTE PROVISOIRE 
le triomphal succès du théâtre 


SEUL PASSAGE A PARIS DE LA 
mmama 
ETOILE SAISON 1947-1948 


YVES ' D 


SUR TABLE Pir TE DEGLACE 
Grande) Premiérehiutopeenned 
DE SON MOUVEAU SPECTACLE 


SENSATIONNEL 


CARNAVAL SUR CLAGE 


avec toute la Troupe Américaine 
Aimé BARE LLI 
etda tm alio: 


THES DINERS SOUPERS DANSANTS 


Retenez votre toble à ANJOU 27801 


E Mi P I R E- 


4i AVENUE DE WACDAM 


SACHA GUITR? 
MAX DEARLY 
ELVIRE POPESCO 
VICTOR BOUCHER 
ANDRÉ LEFAUR 
SATURNIN FABRE 
MARGUERITE MORENO Es 


bans mera: 


E 100 
ILS ETAIENTSCELIBATAIRE 


CENADIO ODIGINAL-DIALOGUE a nEALISANON: SAGHA GUITTE7 


Sarah-Bernhardt, mardi 11 novem- 
bre, à 15 heures. Louez vos places 


BMA'A.B.C. 


Titre oblige 
On rit avec 


La Revue du RIRE 


comme on n'a jamais 
encore ri ! 


LE PARNASSE 


[LUC BARNEY 
LE BEAULIEU 
THE DANSANT 


avec le jazz PIERRE ALBOUY 
et le tango argentin FERRER 


M 168, Fg Saint-Honor 


- Bai, 49-64 E 


? a 


Son héros représente quelque chose 
le_ Destin l'on veut 

Cela n'est pas neuf, sans 

Mais nous n'avons pas Pha 

de découvrir un tel mythe 

dans une humanité sans grandeur 

D'ailleurs, Patrick est sa propre vic- 

time. Au hasard des sentiments qu'on 

ce qui s'ap: 

neure de sa mort, 

pas l'amalgamer à 

naires, JL 


Tandis que l'œuvre de Michel Ba. 
ommence parmi nous une ear- 
injugeable, il convient de 
st le neveu 
essayiste, phi 
e et niet- 
srchéen par-dessus tout eela 
Le style du neveu n'est pas telle 
ment éloigné de celui de l'oncle 
Seuje, l'intervention du romanesque 
les départage 
Pierre AERGER 


Robert Laft 
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Opéra à 
Com.-Franc 
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Luxemb.) 
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Châtelet 2 
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i u 
Edouard- VII. 


mbules. i 
Nouveautés 
Œuv 
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Pte-St-Martin 
alle 45 LeF é 


StGeorges … 20,4 a 
Th. de Paris, 21 
Th. de Poche s 
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Verlaine lomme 
Vs-Colombler 20,4 
MUSIC-HALLS 

A.B.C 45 La Revue 
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Bobino t 
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Européen € je Marseille 
Fol.-Bergère. 20,15 C ev.) 
Lido . Made in Pa 
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Tabarin 1 A 

Tyrol . 21,30 Attra 
CHANSONNIERS 


Deux-Anes … 21 


Rousse., 21 ai 
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triomphent frénétiquement 


MEDRANO 


ATTENTION ! Dim. 14 h. 3 
et 21h 
Mardi 11 nov 


Lundi : 15 h 
W h. 30, 17 


MARIGNAN*MARIVAUX 


SPERMANENT 


far LES 


GPa de la merheure réshisotion 


TENUE DE L'EPOQUE 
Retenez votre table 


un fiim de H-G.CLOUZOT 
Brewnale 


de bewise #47, 


erève 


um 


Confusion générale a Palais-Bourbon LE “BLOC MOLOTOV” 
Les partis ne présentent plus SE RESSERRE 


ni _Cntre eux ni en eux-mêmes ° 


REIS du débarquement 
en Afrique du Nord 


“Le 8 novembre 1942| pour permettre de dégager] 


commença la libération, une majorité de gouvernement 
Par Georges GARREAU. 
UNE heure où le gouvernement s'apprête à jouer une partie qui 


peut être décisive pour le sort du franc, on aimerait voir les 
représentants du pays assez unis pour créer une atmosphère 


française ' 


déclare le général Jousse À 
à la Maison de la Résistance, de 
alliée 


confiance. 


Le parti communiste a cessé de 
jouer la carte de la collaboration par- 
lementaire pour se confiner dans une 
opposition hargneuse. Il se borne à 
pratiquer, à la demande du Komin- 
form, une politique antiaméricaine. Il 
s'agit de faire échouer le plan Mars- 
hall et d'affaiblir la situation de l'Eu- 
rope occidentale en face d'une Eu- 
rope orientale dont on « liquide », ac- 
tuellement les derniers ilots de résis- 
tance démocratique. 

La meilleure tactique est pour lui 
| 1a politique du pire. La C. G. T. com- 

muniste en est l'instrument et la 
grève le moyen. L'arme serait dan- 
gereuse si la C. G. T. elle-même 
n'était pas en plein bouillonnement. 

Du côté socialiste, la situation est 
également en évolution 

Au congrès de Lyon, la tendance 
Guy Mollet l'emportait de loin sur 
celle de Léon Blum, et Ramadier fai- 
sait figure d'hérétique. Aujourd'hui. 
Guy Mollet s'est rallié au gouverne- 
ment et le parti tourne résolument le 
dos aux communistes. 

C'est pourquoi on attendait avec | 
patience le congrès que le part so: 
ialiste devait tenir les 23 et 24 de ce| 
mois. On savait que Léon Blum se 
proposait d'y soutenir, en son nom| 
personnel, une motion qui engagerait | 

finitivement le parti hors des che-| 
mins dangereux d'un flirt plus ou 
moins inavoué avec les sirènes du 
« parti frère » 


Chouteau. 
e Paris: Mast, Tu 
honneurs étaient rendus par 
musique des Gardiens de ia pi 
Après qu'une gerbe eù! éle déposée et 
une minute de silence observée, le| 
cortège gagna la Maison de la Résis- 
mee Alliée. Evoquant la journée his- 
ue du 8 novembre 1942, le géné- 
Jousse déclara notamme! 
— Le 8 novembre n'est pas seule-| 
une étape victorieuse de la stra- | 
ée, c'est aussi jour gio- 
pays, qui a vu ses 
la trahison pour | 


bér: 


jour pren 
n française. 


OPTIMISME POUR | 
LE BLE DE 1948 
ET POUR LA VIANDE 


Benedett e. e , On en a déjà discuté dans les réu- 
Seine-et Le président du| nions préparatoires des sections. Suf- 
ell a étudié avec ses interlocu-| fisamment pour que les dirigeants du | 

a situation en ce qui cones part aient acquis la quasi-certitude | 

je t le lait que la tendance Guy Mollet sortirait 

Une note assez optimiste se dégage] Paltue de cette épreuve 

lens L'ensemencement en |. Alors, le comité directeur a supprimé | 

47-48 devrait couvrir une| le Congrès. Il l'a remplacé par un| 

superficie égale à celle de 1938. En ce| Conseil national auquel ne prennent] 
qui concerne la viande, les cultiva-| Part que des fonctionnaires fédéra 

lement aux! Qu'il a mieux en main. Et T equivoque | 


| Sontinuera à régner, d'autant plus | 
| Guon ne fixera ia date de ce C 
ational.. qu'ultérieurement 
ry e | Equivoque également au sein du 
ravitaillement \ERSERRERr 
| = Vieux radicaux » tiennent jes leviers | 
caia de” commande, alors que l'expérience | 
Jes élections 


| 


municipales démontre | 


150 grammes aux E de la| que cette formation n'a reconquis des 
Beurre zeine contre GA d'oc- ges que là où elle a fait alliance 
ec le R. P. F. et le M. R. P. 
et GE de septembre, validé Enfin, la confusion n'est pas moins 
obre pour 250 grammes aux| grande au sein de ce dernier. 
ér le 10. Au lendemain de sa défaite, certains 
R de surali-| de ses membres ont pensé l'heure 
t 400 gr | venue de faire un rapide virage sur 
quatre tickets : BA.| l'aile, seul moyen pratique de limi- 
à feuille de viande! ter les dégâts. Mais ils semblent en 
acun des tickets ci-| mi M. Francisque Gay est en| 
dessus est valable pour 400 gr. de} bat re son gendre, M. Terre- 
margarine n'accepte pas une revision 
PEREMPTION DE TICKET. chaine de la Constitution quoiqu'il | 
ticket-lettre de fromage FA qu'elle ait grandement 
feuille de denrées diverses d'octobre| utile. Il coupe ainsi les ponts à tout | 
sera périmé le 8 novembre. élargissement de la majorité centriste 


actuelle, laquelle ne pourrait être ob- | 
| tenue qu'en s'associant à des éléments | 
| sympathisants RP.F. 
Ayant perdu l'espoir que M. Bidault | 
erve son portefeuille dans un ca-| 
présidé par le général de Gaulle. | 
ndance fidèle au ministre des Af- | 
s étrangères — et elle est puis- 
au sein du MR.P. — s'est visi- | 
repliée sur un « centrisme » 
titue son dernier atout. 
les espoirs que l'on pouvait 
voir se constituer une quasi- 
unanimité contre l'action extr 
parlementaire communiste _s'amenui- 
t chaque jour un peu plus. 
Mais ceux qui croient à la victoire | 
d'un « centrisme » abandonné à ses| 


EN VENTE LIBRE 


is de 


| Tarif des abonnements 
TROIS MOIS fr 


SIX MOIS fr. || seules forces ne chevauchent-ils pas 
UN AN 1.250 fr. | | dangereusement la chimère ? 
Cie. Paris, 4154-31 Que le syndicat de défense des| 


gens en place soit puissant au Palais- | 


Kate Danser par LA PLUS BELLE 
correspondance! FDELANNÉE. 


SUCCES GARANTI p 


CONTRE PIEVEE, GRIPPE 
MÉVRALGIE FHUMATISME 
DOULEURS HENSUELLES. 


mms sor oso 


CHAMBRES - SALONS 


Studios iuxueux A LA JOURNEE 
4, rue Vintimille (Métro Piace Clichy) 
Ouvert toute la nuit - (Tri. 26-39) 


SAMEDI.DIMANCHE -LUNDI 
Cadeau à tout achet 


On redoutait un attentat... 


Paris. — Quelle ne fut pas la sur- 
prise d'une postière hier en voyant 
une midinette déposer à son guichet 
ax paquet ac à la 


Mare d'hygiène 
pendant la grève des boueux 


ir écarter tout danger d'épidé 


Pr Élisabeth. Par précaution ulation parisienne est 

le receveur principal fit ouvrir la r dans les poubelles 

boite qui contenait — c'était écrit — ordures quelques gouttes 

le plus beau cadeau de noces d'une e desinfectant utilisé 
ne à une future reine : un 


parisie 


Radia-vita, la brillantine 


flacon de ti 
radio-active, à la vitamine F. Bru- 

set blondes, parez vos cheveux 

dna Pourélé de beauté ” avec | Cauet. 


z à guane otme vee 
a-vita. Seuls les pharmaciens 


nt Radia-vita. 


Aufl di ani. fes - 


Cuol El 
L'EAU DE COLOGNE 
des EPP DU MONT ST MICHEL 


3 P jte jamais égale! 
| To ACHETEZ AU MAROC 


Terrains spéoulatifs ou industriels 

à Casabianca, Agadir et Tanger. 

Immeubles, vilias, propriétés agri 

coles. Plus-value rapide, fiscalité 
presque nulle. 


FONCIA 
31. boul. de ia Gare - Casablanca 
Succurs. Tanger, Agadir, kech. 
Repr perm. à Paris, 1, r. Rembrandt 


REPRESENTANTS 


avant voyage aque semaine 
SITUATION IMPORTANTE 
ET STABLE 
indisp. être actif, vendeur 1+° ordre, 
prés. imp., tr. sêr., réf., libre suite, 
curieux incap. moyens s'abstenir. 
Ecrire ou se présenter à 
REALITES. 13, rue St-Georges (9 


ACIER ANGLAIS 
MO ELLE rasacaror 


VINS VIEUX = 


… Séint Emilion, Graves. Sauternes 
gognes, Rhum. Apéritifs 


Franco domicile en caisse de 12-25b. 


Prix de gres 


TI faut bien avouer qu'il n’en est, malheureusement, rien. On assiste, 
au contraire, à une éclosion générale de mécontentements contradic- 
es qui provoquent une véritable anarchie. Rien d'étonnant que la 
confusion ait jamais été plus grande dans l'enceinte du Paiais-Bourbon. 


Bourbon, c'est un fait certain. Quel 
l'ardeur de ses membres soit inver- 


une cohésion suffisante 


HOPITAUX 


(Suite de la première page.) 


— Je devais recevoir 280 pièces de 
inge ce matin. J'en ai eu 120. Et 
encore était-ce du linge livré en vrac. 
repassé, n Je n'en ai pas 
assez pour ga tous les lits ou 
changer mes malades aussi souvent 
qu'il le faudrait. 
vient d'être opé- 
elle est à 


p à qu'une 
Elle ne se plaint p 
— Je suis jeune. dit 
ailer comme ça, mais 
de moi est très vieille : 


| dort à cté 


souvent besoin de linge. Ce matin 

sement proportionnelle au nombre des | infirmières ont dù défaire un Hi 

chances qu'ils auraient de retrouver| propre pour ia changer. 

leur mandat en cas de nouvelles élec- A 

tions, c'est non moins évident Chez les hommes, la situation sem- 
ble un peu meilleur 


Mais n'est-ce pas jouer gros jeul 
que de, miser sur une réussite hypo-| 
étique alors que le franc peut enj 


être l'enjeu ? 
Tout le monde 


de sa conscience. Et c'est pourquoi} 
nous assistons à une sorte de liquida- 
tion parlementaire 
l'Assemblée devrait affirmer sa force| 
et son œuvre au gouvernement. 


laisse à celui-ci 
brouiller... Pour 
rait d'être obligé 
tôt séance 


Situation curieuse que ses bénéfi- | 
claires voudraient bien voir 
pour durer eux-mêmes. mais qui ne 
résoud rien et ne saurait se prolon-| 
Zer bien longtemps. 


LES 


— Le comité de grève m'a donné 
un peu de linge pour mes urgences, 
it l'infirmière en chef, mais regar- 
dez par terre. 

De fait, la saleté du dallage m'avait | 
frappé dès que j'étais rentré à l'hô- 
pital. Les carreaux blancs sont gri- 
sâtres 

— C'est normal. me dit un malade. | 
Voici deux jours que le sol n'a été 


le sent bien au fond| 


Theure méme où | 


On 
le soin de se dé-| 
un peu on regrette- 


de reprendre bien-| "lavé ni balayé ! 
| Dans un coin. les infirmières se| 
reposent un peu. Comme toujours. | 


durer| elles ont payé de leur personne. Le 
personnel de la consultation a refusé 
de faire les pansements. Elles ont dû 
faire ce travail en supplément. 


D.-F. G. 


SERVICES PUBLICS 


accusent le gouvernement 


La grève des 
étendue. ce 
matériel et du 
de ville de Pari: 


vices municipaux des communes de le 


Livry-Gargan, 


Georges, Blanc-Mesnil 


Grand. 


COURSES A SAINT-CLOUD 


PRIX D'ORMOY | 


services publics s'est 
matin, 


A Neuilly-Plaisance, les empioyés| 

aux services du des services hospitaliers des asiles 
chauffage de l'hôtel chiatriques de Ville-Evrard et de 
s, ainsi qu'aux ser- son-Blanche ont également cessé 


travail, mais les s 


s aux mala- 


Villeneuve - Saint- des sont assurés. 
et Noisy-le- A Versailles, au cours d'une réu- 
nion, les employés des services mu- 


nicipaux ont principe de| 
la grève par 226 voix contre 176. 
La grève des « boueux » continue, | 

mais la troupe a commencé à enle- 

ver les ordures ménagères dans di-| 

vers quartiers de Paris. 

Le communiqué n° 4 du comité cen- | 


dopté le 


1. Mancegille (M. Riou) (101) ..G. 44| tral de grève des services publics, 
a M n 7 r 17| publié tard dans la soirée d'hier, 

a gun L ignoret) (119) 18| rejette sur le gouvernement la res- 

3. Bouriko (R. „Bertigtia) (118) P. 45| ponsabilité du conflit qui s'est encore 
à aggravé au cours de la journée. 

Le communiqué s'élève ensuite 
contre le fait que M. Verlo ait 
refusé de mettre à la disposition du 

a ; administratif de la p 

1. Tarmiralle (4 a Seine une salle pour ten 

SRE + cale. Il proteste 
Sematine (He C 3 distribution a 


Durée? 1464 


PRIX 


1. Le Souvenir (P. 
MOH 
2. Rouge Bord (R 
3. Frisco (L Reno 
PE 
Durée 


1 
3/5. 


sr 


mplacer les tra- 
leurs du nettolement de 600 pai- 
res de bleu dans les magasins 
municipaux. 


Blanc) (306) G. 24 ntral de grève| 
FRERES ponsabilité pour les 
: sécurité qu'il assure en| 


cas de présence de personne étran- | 
| gère dans les locaux. | 


Anna Pauker ministre des Affaires étran- 


gères de Roumanie. 
t-il à Bucarest ? 


aux U.S.A. 
tante unité : 


A nomination de Mme Anna Pauker au poste de ministre des Af- 
faires étrangères de Roumanie est considérée par les observateurs 
diplomatiques comme un prélude à des événements d'une impor- 

tance capitale pour l'avenir de l'Europe orientale. 

Cette femme de 58 ans, une des rares personnes qui soit autorisée 


à appeler Staline au téléphone à toute 
heure de jour ou de nuit, est la che | 
ville ouvrière du communisme en 

rope. où elle partage. avec le pure | 


Dimitrov, la confiance entière 
Moscou. 
Des rapports parvenant _iel_ indi- | 


quent que sa nominailomw aurait pour 


première conséquence de hâter la 
formation de la Fédétation balkani- | 
que sous l'égide de Mascou. 


République roumaine 


Une autre répercussion envisagée | 
dans un avenir plus ou moins pro-| 
che, à la suite de la nomination | 
d'Anna Pauker, est le départ du ps 
roi Michel de Roumanie. 

On précise notamment que le| 
monarque est opposé à toute forma- | 
tion balkanique ou danubienre qui} 
relierait son pays aux autres satellites | 
sous la coupe de Moscou. Sans aucun 
doute, le roi subit depuis la création | 
du « Kominform » une pression! 
accrue de la part des communistes| 


Le cas de M. Masaryk | 


La politique actuelle des satellites | 
consiste à se serrer les coudes autour 
de Moscou, tandis qu'est renforcée, 
partout, la structure interne des pays| 
dans le sens communiste. À cet égard.| 
une rumeur court: le ministre des| 
Affaires étrangères de Tchécoslova-| 
quie. M. Jan Mazaryk, ne retourne- 
rait pas à Prague à la fin de l'assem- | 
blée générale de l'ONU. 


M. Mazaryk a démenti ce bruit. 
mais on a remarqué la prudence avec | 
laquelle il s'est tenu à l'écart des 


grandes controverses divisant les gran- 
des puissances. | 

C'est pourquoi un informateur | 
sérieux prétend que M. Mazaryk| 
ajoutera peut-être son nom à la liste| 
déjà longue des « réfugiés » qui arri- | 
vent aux U.S.A. depuis quelques mois. | 


Le roi Michel ira à Londres, mais rentrera- 


Les « émigrants » d'Europe centrale vivant 
s’accroîtront-ils d’une impor- 
Jan Masaryk ? 

(De notre envoyé spécial permanent Lionel DURAND) 


L'ambassade de Roumanie 


Celle-ci, cependant, a tenu dans 
ses discours des propos qu'on relit 
avec un certain déplaisir 


deur de Roumanie en Fri 
que Mme Anna Pauker et M. Vasile 
Luco, 

mains des Affaires étrangères et des 
Finances. sont citoyens roumains et 
non soviétiques. 


cours d'un meeting aux usines de 
Malaxa, 
à la politique « impérialiste des n: 
tions occidentales, y compris la Fran- 
ce. à qui 


hommes tels que de Gaulle. En Fran- 


NEW-YORK, 8 novembre. 


Purifiez 


voire sang 
pour combattre ces pénibles maladies 


UANTITÉ de maladies désolantes sont dues au 
sang vicié. Mais qu'on purifie ce sang chargé 
d'impuretés, qu'on active sa circulation et naturel 
lement, les boutons disparaissent, les eczémas se 
cicatrisent, les jambes alourdies de varices désen- 
fent, les ulcères variqueux se ferment, les dou- 
leurs rhumatismales s'apaisent, la tension exagérée 
des congestifs baisse, les femmes à l'âge critique 
sont soulagees. 
assi est-il bon d'attirer une fois de plus l'at- 
tention sur les propriétés désintoxicantes du 
Dépuratif Richelet Intégral. Grâce à lui, le sang 
purifié porte la vie jusqu'aux plus petites cellules 
et vous connaissez bientôt un remarquable bien- 
être. Autre résultat de la cure de Richelet : 


dément la “francophobie” 
d'Anna PAUKER 


l'ambassa- 
nce déclare 


Dans un communiqué 


CONGESTI 


les nouveaux ministres rou- 


L'ambassadeur dément également la 
« francophobie » de Mme Panker. 
Il n'en reste pas moins que, 
ler novembre dernier, parlant 


le 
au 


Mme Panker s'est attaquée 


HEL 


l'admiration des milieux 


DEPURATIF_RIC 


ECZEMA 


ARTHRITISME 


CIRCULATION 


AGE CRITIQUE 


en apportant du magnésium 
à l'organisme, elle procure souvent un accroissement très net de la vita- 
lité générale. Ttes Phies. Préparateurs : Lab. Richelet, Bayonne (B. P.), 


ON 


Visé 304. P. 280) 


réactionnaires roumains. » 

— Ceux-ci, a-t-elle dit, notamment, 
parient de la France où le gouverne- 
ment Ramadier et le général de Gaul- 
le trahirent non seulement les inté- 
rêts du peupie français mais sont de- 
venus des agents de l'impérialisme 
américain contre la paix et la démo- 
cratie. 

» En France, comme en Roumanie, 
la clame ouvrière lutte contre les 


ce comme en Roumanie, la classe ou- 
vrière et tous les démocrates mènent 
une lutte acharnée contre des hom- 
mes tels que Blum et Ramadier qui 
vendent leur pays. » 


L'OFFENSIVE DES ETIQUETTES 


Poissonniers et fruitiers se réunissent cet après-midi 


A seconde journée de « 


Les 


nement. Les fruitiers ont décidé, hi 


Toutefois, d'ici mercredi, il est 
vraisemblable que des pourparlers 
interviendront entre les détaillants 
et le gosvernement. 

Les fruitiers détaillants tiennent 
une réunion cet après-midi, et discu- 
tent des mesures à prendre définiti- 
vement à la suite arrêtés de 
M. Moch. 


Les poissonniers se sont réunis, 


U 


e 


g 


rande 


enquète dans la vie quotidienne 


Français, quand êtes-vi vous en règle avec la loi? 


(Suite de la 


fet, l'entretien d 
tation à des 


voir avec la marque légale de vente 


première poge.) laseia Ia. pompe ne constitùs 
le passé, cessoire 
u matériel d'exploi Le mt upart, font 
qui n'ont rien à au > noir en. font 


t qui 


mplement de quoi équili- 


de l'essence r la m: nie de le 

Certains pompistes peu entrepre- l'Etat. Les 
nants ont donc, purement et simple- nt goût à 
ment, renoncé à ouvrir leurs pom- la des bénéfices 
pes. Ce sont, en général, ceux pour 


s'achète chez 


HARANGER 


CHEMI 


234, rue di 


ouvert 


Formé 


| CHA 


rue du 


que ses magasi 


solidora ses modèle: 


lundi 140, mercredi 1 
vendredi 14 novembre 


matin 
22, piace 


est le bonheur qui 
Encore un Cachou Gallus 


Jamais on ne 


ASTHME 
Emphysème, Oppression 


vous rendent la vie into 


lez leurs crises en 
ament sérieu 

ira la fréquei 
Essayez les compi 
Toutes pharmacie 


BONNE RECOMPENS] 


toute personne qui, 


permettre retrouver AUTO MERCURY ái 
vert olive, 


nier modèle, 
Sedan. 2 portes, 
Y.C.T. N° moteur 
|CHAPAT, 45 


3 pièces, 


Ecrire 
t, 


EXCEPTIONNELLEMENT 


Des son aimable clientèle 


lundi 10 novembre et fermés 
le mardi 11 en raison des fêtes 
Es l'Armistice. 


avenue de la Gronde-Armee. 
| Ecrire ou téléphoner à M. LENARD, 42, 
Telephone 


Echangerais appartement 
square 

tout confort, ean chaude et chi 

fage par l'immeuble, contre apparte. 

ment 5 ou ê pièces XVIe arrondis 


square Malherbe, Paris. 


SPORTS D'HIVER 
i 10.645 fr. 


1er 
oyage compris 


S.C.T.T. Voyages pos on 31.00 


aris Opé 31-00 


jours, depuis 
déport 22 déc. 


IER 
le Rivoli, 234 


UN BEAU BÉBÉ 


est t 
f leuse 


lundi 10 


mardi 11 


RMY 


4-Septembre 


reveil 


ns seront ouverts 


Jeudi 13 


Societe: d'Horlogerie du Doubs 


seulement RUE. LAFAYETTE PARIS 406 


Vendôme, 22 


s'en lass 


rable. Jugu 
vous confiant à u 
x qui, peu à er 


ns en vaine. | 2340 


rimés Calm-Asmine. | N°] MONTRE- BRACELET, HOMMES, 

Visa n° 763 P. 460. DAMES OU GARÇONNET, I5 RUBIS 21607 
N°2 ÉTANCHE. SOIGNÉE 15 RUBIS 23407 

NYS ÉTANCHE os ue. LUMINEUSE 15 RUSIS 2522 

CATALOGUE N° 26 SUR DEMANDE | 


discréti 
garantie à 
por ses renseignements, 


corrosserie coupé 
IMMATRICULEE 3.932 
941.179, volée gerage || 


UNE DOCUMENTATION UNIQUE 


“< LES VENTES PUBLIQUES 
EN FRANCE” | 


Salle Drouot et Province) 
SEPTEMBRE 1941 à AOUT 1945 


COLLECTION COMPLETE 
avec reproduction des plus belles pièces 


TOUS LES PRIX 


Kieber 01-90. 


— 


Malherbe (XVIe) 
auf- 


HARISPURU 


TAPIS -~ TAPISSERIES 
ET TOUS OBJETS D'ART 
vendus en 5 ons 
9 VOLUMES 
PRIX : 2.950 fr. (port compris) 
NOMBRE D'EXEMPLAIRES LIMITE 
EXPEDITION contre remboursement 


per chèque ou versement 
C. © P. PARIS 453686 


„12, rue de la Victoire, PARIS-1Xe 


que sorte, la « reprise ». Il est, à Pa-| 

s, des pompistes qui encaissent ré- 
gullèrement de 30 à 40.000 francs de 
Pénéfices par jour. Il va sans dire| 
que, parmi les gros fraudeurs, un| 
Certain nombre sont e tabous » et 
que les services de répression déeri- | 
vent, à leur approche, un large et| 
discret virage 


Les règlements ont, d'ailleurs. tout | 


prévu. S'ils ne permettent pas au 
pompiste de vivre étement de son | 
commerce, ils lui permettent par| 


contre — s'il accepte de courir quel-| 
ques risques — de frauder autant qu'il 
lui plaira Les processus de fraudes | 
sont multiples, mais la plupart se 
complètent. Voici les plus typiques :| 
a) Addition de sous-produlis pétro- | 
achetés bon hé, mélangés | 
à l'essence et vendus aux prix « offi- 
ciels » du marché noir ; 

b) Utilisation massive de faux tic- 
kets (c'est la méthode la plus facile- 
ment repérable 

c) Achat par complicité dans les 
services de de tickets 
authentique « 

En effet. le mécanisme de réparti- 
tion est si astucieux qu'il suffit d'un 
employé vénal pour fausser tout 
l'équilibre de distribution d'un dépar: 
tement. Cet employé vénal forme| 
équipe avec quelques distributeurs qui 
lui remettent les tickets perçus sans 
les oblitérer. Une fois reçus, ces tic- 
kets vierges, il ne les détruit pas 
ainsi qu'il doit le faire. mais provo- 
que dans un délai très court une 
deuxième présentation, ce qui permet 
de faire délivrer un deuxième bon| 
de déblocage alors qu'il n'y avait| 
qu'un seul débit réel. Si l'équipe a| 
l'esprit d'aventure, elle peut, au taux 
actuel de l'essence noire, gagner un 
certain nombre de millions chaque| 
mois. 


Le ticket, formule 
périmée 


Le ticket est, en France, le meil- 
leur auxiliaire de la fraude. Il est 
possible, mais j'en doute, qu'il ait 


quelque efficacité chez des peuples 
plus disciplinés que le nôtre. Ce qui 
est certain, c'est que le ticket est, en 
France. dérisoire, inefficace et sans 
influence sur le rationnement. | 
Sur le plan moral. c'est un danger| 
permanent pour le pays en général. et| 
pour la jeunesse en particulier. 
De deux choses l'une: ou nous| 
avons amez d'essence Pour ne plus 
créer de contrainte et il faut rendre 


| Prochain article : | 
Une usine de | 


ffensive des étiquettes » n'a pas marqué 
de changement sensible sur celle d 
protestations des commerçants vont être remises au gouver- 


mots croises 


papier... 


Libres les carburants, ou nous n'avons| 
pas assez d'essence et il faut envisa-| 
ger ua système de répartition équita- 
ble et efficace. 

Ùn gros importateur m'affirmait 
hier qu'il était, comme tous ses col-| 
ègues. en rupture de stock; ce qui 
ient à dire que la France n'a pas 
assez d'essence. Quelle solution pro- 
poseraient done nos lecteurs pou 
assurer une répartition équitable s'ils| 
en avaient la charge? Qu'ils nous| 
écrivent ! Notre enquête leur est lar- 
sement ouverte 

11 va sans dire que nous avons notre 
opinion sur la question et que nous 
a confronterons librement avec la 


leur. 
J. B-M. 


Copyright by « Paris-presse » eti 
Jacques Bloch-Morhenge. Voir « Pa- 
ris-presse » depuis le 3 | 


SYNDICAT i 
DES NEGOCIATEURS-REPRESENTANTS | 
47, rue de la Victoire - Paris-& 
Négocisteurs, démarcheurs, grande 
réunion d'information au siège, 47, rue 
de la Victoire, samedi 8 novembre 1947, 
à 15 heures précises. Ordre du jour 
compte rendu des propositions patro- 
nales au ministère du Travail ; établis- | 
sement er vote des contre-propositions 
à déposer d'urgence au ministère du 
Travail avant l'arbitrage du ministre. | 

Présence indispensable, 


| 
| 
Lx 


soir, la grève pour mercre 


de leur côté, à 15 heures, à la Mu- 

tualité ls ont demandé audience 

au préfet de la Seine pour lui f 
connaître leur décision de 

r leurs achats aux Halles à par- 

tir du 10 novembre. 

Et, dès ce matin, la grève des 
achats a été presque totale aux hal- 
les centrales et aux pavillons de gros 
des légumes. 

A 10 heures, des pyramides de ca- 
fo étaient encore mur les carreau 

frigorifiques regorgent de mar- 
chandises. Les grossistes ont du com- 
mander des camions, qui rempor- 


teront les marchandises chez les pro- 
ducteurs. 

Le jeu des étiquettes, en dimi- 
maant du jour au lendemain les 
marges bénéficiaires des fruitiers 
et verduriers, a fait baisser cer- 


tains prix 
C'est ainsi qu'au marché de Le- 


vallois les poireaux sont passés, en 
une nuit, de 50 à 45 francs : les ot- 
Fons, de 55 à 50; les pommes, de 
55 à 30 ; les poires. de 50 à 40 : 
les haricots verts, de 130 À 120 : 
les champignons, de 200 à 150. 


On a noté aussi des baisses pro- 
voquées par l'intervention directe 
des inspecteurs : 9 francs de bai 
se au kilo sur les pommes, à Su- 
resnes : 5 francs sur les Champi- 

ons, au marché Saint-Germain, 

Paris ; 2 francs sar les pommes, 
boulevard Magenta : 2 francs eur 
les choux de Bruxelles, à Saint- 
Mandé. 

Ces nouveaux prix de vente se 
maintiendront-ils ? Peut-être, si 
les marchandises ne fuient pas les 
étiquettes pour gagner discrète- 
ment les chemins plus rémunéra- 

dı marché clandestin 


TAILLEUR #1, D. ROUBAIX 


N9 rue La Fayelleixe) Tru: 24-59 


ROUBAX-TAILLEUR , 


64 rue de Kennes iva * 28 F? du Temple an ose. 
Le plus grand choix de vétements 


du dimanche 


PAR ANDRE CHARPENTIER 


DIO MEUBLE à 
Voulez-vous recevoir 
| GRATUIT 


eau-de-vie de mare 4 
DEMANDEZ DOCUMENTATION A 
MIDI-VINS, rue BEZIERS 


OFFICIERS MINISTERIELS 


vert 


— 4 


enfants attendront poor cn baire — 
5. Memnre jee distances. =— 8. L'on 
fast du sexe masculin. Néz 
î ets des enfants le sont | 
d'eux. Poonétie DE 
vent détroit | 
l'enfant méchant. je est mali H~ 


Prix 


ministration n195, r. St-Lazare - 


Droit de préemption) 


zoe où bénigne Percevoir un 
so 10, Les fumelles en soot | 
auéiquefols de véritables. Deux muet 


Vente à la requête de 
des Domaines - 


VERT. — I, Les eafants le soat 
annonce g'un plaisir — IL 
le d'un eofant, Moite d'un t- | 
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la journée. 
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inforpnent 


que 
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an vammer À 
IV. Carte. L'enfant | Renseignements intimes confidentiels 
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Su pré! consenn Dar le 
CRÉDIT COOPÉRATIF FONCIER || | 
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lormule groves octvelrement pi upe RICHBLISD 
EXPOSITIO mions + Amanoa || 1 retiens Parie a 
de CHI BEAUVAIS : 60, rus d'Amiens E DE AL CD 


(d) 


AU THÉATRE 
DE L'ATELIER 


les d'attente de 


Katherine KATH, Michel BOUQUET et Betty DAUSSMOND 


bande de fantôches : Horace et 


tol; Meserschmonn, un puissant 


Romainville, un 
de son monocle pour attirer les 
clouettes de l'Opéra ; Diana 


israelite, prisonnier de son immense fortune 
et awervi à une tenace malodie d'estomac ; 
im solennel qui se sert | chez Molière 


IC 


rdin d'hiver de la somptueuse demeure des Desmermotes. près de Saint-Flour. 
(ee vue pérsiiennes, sadilni d'ninis de miih, irass peer sol- 
dentiste, verrières è volutes style Mucho. Avont même que 
ne paroisse le premier personnage nous savons déjà que nous sommes chez 
M. Jeon Anou:ih 
* Dons ce décor 1900 qui a toute sa prédilection, l'auteur du Bo! des Voleurs ve, sur 
une musique ironique de Froncis Pouienc, foire entrer dans ls danse toute une soro- 


Frédéric, | 


les deux ménechmes de io famille Desmer: 
motes, le premier, méchant, retors et cyni 
que, le second, timide, tendre et sentimen- 


financier 


ei 


Une nouvelle pièce de Jean ANOUILH 


L'INVITATION AU CHATEAU 


LA PEINE PEINE 


APITALE 


de C.-A. PUGET 
| à la Comédie-Française 


PIERRE-AIME TOUCHARD, 
administrateur de la Co- 
“de 
m 


médie-Froncaise, vient 


* recevoir, sur 


unanime du Comité de lecture, La 
pièce nouvelle de 


de janvier prochain. 


Lady Dorothée, une femme de | 
feu, dangereusement exaltée ; 


d'impotente 


douce isabelle et sa mère ; 
Mlle Copulot, enfin, une de“ 


braise sous une écharpe cou- 
leur de cendres. 

I est impossible de roconter 
le menu cette comédie 
ji se déroule sur le 
illont d'un ballet 
fait, tour à tour, 
son entrée comique et joue son 
sketch. Mois il est impossible 
aussi de résister à son mouve- 
ment. Que cette pièce rose, 
doublée è certains passages 
tissu noir, soit ou cocos- 
se, où amère, ou burlesque, cu 
fantaisiste, l'on rit du mème 
rire spontané et libérateur. 

L'interprétation est tout en- 
tière excellente et c'est un 
bouquet sans épines qu'il fout 
adresser à toute la troupe. En 
réservant toutefois une double 
ration à M. Michel Bouquet 
parce qu'il joue le double rôl 
des jumeoux et qu'il s'aftirm 
iment comme l'un 
jers acteurs de sa génération. 

Costumier, décorateur et 
metteur en scène, M. Andri 
Barsacq à remporté une triple 
victoire, Sa mise en scène est 
un chef d'œuvre de précision 
H o su donner à l'œuvre 
véritable « tempo ». 11 y 
o des trouvailles charmantes. 
Por exemple le flirt syncopé 
des deux dameurs sur un por 
de tango, les duos irrésistibles 
des deux fofolles enlocées et 
récitant d'une voix vibronte 
des « stances à l'of- 
ficier de Moubeu- 
ge ». Un ench 
ment pour Vi 


pour l'esprit. 
* * 


il et 


Le publie, 
aucun doute, ne se 
fera point prier pour 
accepter cette invi- 


conjuguent le verbe ‘ 


ED RYSEL 
joue sux 


Q » C'est le titre 
aus Variétés, près avoir dU bapilsée eet até à Vichy. 
Teau minérale mais bel et bien au besujolsis, pulsqi 
bleaux est une glorification des vi 

— Excellente expérience, me di 


Ei, bien enteni 
s'orne de rejetons iusti 
sompoieus Caaries Chobllen. A 
n Rieux et Françoise Darnel qui est 
famille chez les 


miste. Quant au succés. 


— J'y crois, chor Dod Rysel, 


Cherche place gardien m 
ou uult, Eer, PARIS-PRESSE 
már. lier cél. dêg obl miit 
eona. soudenal are noi trec dess 
Ep. prend ipit, sêr. réér. cher be 


Jour 
o 


a deriv. pari. parf, fran 

jem. eejayn gariyio pte 

co empi Eer, Biremann, 
menthe! 


JERGEUTE où ENTRE. 
RRIEUR dame o5 menus 
Raris, on benii. Ber Mn 


T Para prens 

Petntre en batim. ch. PL. uaine en- 
Fem concierge ou sutre, Ecr. 
eote E A0. BAVAS LIMOGES 
eb. pace 


ELT. eUmentation, pes ou 
soirée. Ecrire : i SUEANNE. 4 me 
demeure ayt A 

ment. Barre, 14 Ms. Passage Riroti 


Très honne méean, Sout.g. Corset 
capable de 

s. Fcrire aree références 
mbacam, 02 


Pa 


Le neveu de Jean Rieux 


et la fille de René Dorin 
croire 
avec Ded RYSEL 


Henri AUDIN 


hier 


| tation au ehéteou de 
lo Dancourt. 
Courez-y vite et en- 
trer sans plus otten- 
| dre dans ce ravissant 
| quodrille. 1 wy à 
| qu'à Poris où l'on 
a| puisse donser cette 
32| dame-lè. 


Mox FAVALELLI. 


HITCHCOCK 


| plus fort que 


Fernand Rivers 


ORSQUE 


Fernand Rivers réalise un film. 


on le plaisante souvent, car dès qu'il 
a tourné une scène une seule fois, il 


dit : 
— C'est dans 


la bolte ! 


Lisez par là, qu'avec cette seule prise et 
quelques raccords adroits, le réalisateur favori du 


Maître de Forges ne recommence jamais unel 


scène, et il est réputé pour sa rapidité... et son 


économie. 

Orson Welles, 
réalisa un fiim 
wood en vingt € 
étonna 


voici que ce 


être battu — et ceux de| 
Fernand Rivers pulvérisés 
— car Alfred Hitchcock a 
l'intention de tourner 
Rope (La Corde)... 


tre jours ! 
— Ce n'est 
dit Hitchcock, 


avant le premier tour de 
manivelle, je ferai répéter 
mes acteurs, puis je tour- | 
ce fiim comme sl| 


neral 
gagissait d'une 
théâtre. Sans m' 


reste sera un problème de 
montage et avec un plan] 
de travail précis pour les 


angles de prises 


mes quatre jours me suf- 
front amplement. Mon jn- 
terprète sera Jimmy Sie- 
wart 


A quand, le film en un 


jour ? 


l'Amérique. Mais 


, _ lorsqu’! 
à Holly- 
t un jours, 
| 
nel né Les cartes 
4%! postales et 
pas difficile! les crayons 
pour Le gilet 
rayé que 
pièce del chante Yves 
arrêter. Le 
me d| Montand ? 
gs! Non, mais il 
tourne, dans 
cette tenue, 
Blanc comme 
neige. 


de Sainval et Roland Piétri 


sées, le lundi 
matinée et soir 


Noël (Fortunio). 


lieu, le rôle d'Arsinoé dans 
santhrope. 


© A partir du 15 novembre, Clau- 


ront à la Comédie des Champs-Ely- 
soirée, le jeudi en 
un spectacle clas- 
sique consacré à Alfred de Musset, 
Ce spectacle comportera: Un Ca- 
price et Le Chandelier, avec Fran- 
çoise Christophe (Jacqueline), Chris- 
tian-Gérard (Clavaroche) et Hubert 


© Line Noro jouera demain soir, 
pour la première fois, rue de Riche- 


ON DIT QUE.. 


une soirée dansante. Au program- 
me: Jean Piastri dans ses créations. 


© Suzanne Juyol chantera le 12 
novembre, salle Pleyel, des œuvres 
de Lalo, Berlioz, Massenet, Bizet, 
Gounod, au profit des sinistrés de 
Royan. 


Raymond Rouleau, Jean Che- 
vrier et Françoise Lugagne seront 
les interprètes, au Théâtre de Paris, 

pièce anglaise dè 
Patrick Hamilton, dont fut tiré le 


donne- 


de A 


LM fim 


© Le jeune comédien Henri Audin 
est l'un des principaux interprètes 


Plus jolie que mon rêve. 


vembre. 

© A partir du 13 novemb 
la Liberté ! passera au thé 
laine. 


© « L'Union des Corses 


bre, à 21 heures, 


Tr, sérx ait 
pren ière atelier 


bonierard de Percy ih 


© Ferruccio Burco donnera un se- 
cond concert, au Châtelet, le 14 no- 


de la Corse » donnera le 11 novem- 
à l'hôtel Lutétia, 


du film comique de court métrage : 


L“ 


re, Vive 
tre Ver- 


ngel Street, 


Hantise. Louis Verneuil a 


adapté Angel Street en français, 


Qui sera 


Valentino ? 


lutte continue. 
On cherche toujours, à Holly- 


wood, un acteur pour incarner 
Rudolf Valentino dans 
tracera la vie et la carrière de l'inou- 
bliable « 

Deux comédiens — d'ailleurs incon- 


M. Baucaire 


nus — sont maintenant sur les rangs 


et amis 


8.000 p, mois 


of. à MM. Fr. 2940 a. b.prés. par 


a. 10-14 


E Aler -paratior 
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AGE 180 


TROEN 


Berie avee 


40 roe 


'CHARFENTIERS Dames 


les, jours même 
b 30 et 11 b. 
16 d. rue Ba: 


e outi! 
Dinenses induits 


Ets Coroller, 


de Compensation. 


dit et 
etser, 


aMi 
itec, 


pur Fontaiebleau 


Situations avanta; 


rétér 


nc 

représentants Cbam 

CF, 8 aren, À 

On demande : Ajusteurs-outilleurs 
anisses à découper » 


oo demande 
xpérimen 


réponse 281.00 


Agce Havas Fontainebleau 51 S01 


Ires maine pate. 
Tain. Se prés 


e 69, r. de Pyorence, 
FIRAR 


ASE) 


Te peletier (e). 

ties Fun 
g Vins fios 
Prince, PAU 


Bo 
malo; App! 


jie hobineuses, Imáaita à la mı 
25, 2 


Modeleuses Fleuristes et Emallieu- 
mr Céramique Fonéraire, 


| ÉRANAS CES Bia st-Mareei de 
repr où connai | 
B.sit. à pers.compét. 
íi Bépublique | 


Dred Wayder et Walter Craig quì tra- 
vaille la danse avec le couple Veloz 


On dem. Maroc 

où ménage 

reter. exigées. W 

Binesu, Neullle, TAL 
trod. 

lont usi Prat, 6 

Tetea maci 


[osé Orrian Tå, Pg Et- Denis-10 


Penis.mecunicien excel 
ter, 156. Bå 
EaR 63.91 


TONER e. 
€ e 


Je vous expliquerai 
tout à l’heure ce 


qui se passe là-bas 
nous dit CERDAN; 


v 
vw 


au-dessus de l'Atlantique, répondant à 
un message de Paris-presse 


ee ne || 

| 

| A 10 heures fours “MARCEL” ARRIVER 
| VERS 16 H. A ORLY! 
j 

i 

i 


de « Paris-presse » à Marcel 
$ 
oport, et du chef | 


communications, M. D... Nous pouvions, en effet, entrer 
ntact avec Marcel Cerdan alors que l'appareil de celui-ci survo- | 
"Atlantique ,après avoir quitté Gander, près de Terre-Neuve. | 
A plusieurs milliers de kilomètres de nous, Cerdan, qui dormait pro. | 
tondément dans son fauteuil, vint, dès réception de notre message, à 
la cabine du radio du bord pour nous répondre en style télégrapi À 
Que nous avons immédiatement transcrit en langage plus clair : H 
« LE VOYAGE EST EXCELLENT, MAIS VOUS VENEZ DE ME | 
REVEILLER... JE NE PEUX RIEN VOUS DIRE DE MON PROCHAIN | 
COMBAT AUX ETATS-UNIS. DES QUE NOUS SERONS A PARIS 
AVEC M ROUPP, NOUS VOUS EXPLIQUERONS CE QUI SE PASSE 
AS... PAR TELEGRAMME, CE N'EST PAS FACILE. Et 
ARRIVERONS A 16 HEURES, JE L'ESPERE. LA MER SEMBLE 
CALME. LE TEMPS EST BEAU. À TOUT A L'HEURE. > 


André BOURRILLON. 


Walzack vainqueur facile [ 


GENEVE. — Le Français Walzack | 


domina nettement l'Italien Verdi- | 
nelli, qu'il battit aux points, eprès| 
l'avoir envoyé deux fois à terre| 


pour 8” aux quatrième et cinquième 
rounds sur erocheis à la mâchoire 
Verdinelli eut quelques belles réac- 
tions, mais il n'eut qu'un round pour 
lui, deux étant nuls, les autres pour 
le Français 

Walzack fit grosse impression et| 


BRUXELLES. — La première sol- 
rée des Six Jours a été particuliè- 
rement movementée. Jusqu'aux 
sprints d'une heure, ce ne fut qu'une 


Paris- 


resse 


TOULOUSE résiste au RACING 
etàlami-temps:0à0 


Vraiment peu de 
sonde pour ce match 
qui oppose le Racing 
j à Toul Le coup 
d'envoi pour 
Racing, qui attaq 
par Vaast et M 
et ln balle sort sans 
inquiéter Ibrir. 
Sur le dégagement, 
Thuasne manque l'in- 


terception et c'est 

7 une touche sans ef- 
fet La balle reste un moment au 
centre du terrain, mais Cammarata 


Le shot est trop 


descend et ti 
haut pour inqui 


cing riposte. 
passe à Nikolitch qui manque 4 
peu le but 

Le jeu tarde à s'organiser et aux 


offensives ordonnées et scientifiques 
du Kacing répond le jeu aérien fait 
de grands coups de pied de volée 
des Toulousains. 

Une descente d 
aboutit à Bong 
droite, qui cente, et Nikolitch r 
prend de la tête. La balle passe de 
peu à côté des buts toulousains, Le 
Racing s'assure une nette domina- 
tion territoriale mais son jeu man- 
que de flamme 

Une belle passe de Vaast à Mo- 
reel est gâchée par ce dernier alors 
qu'elle semblait concluante. 

Sur une contre-attaque de Toulouse 
Vignal s'avance, manque la réception 


« ciel-et-blanc » 


rni, déplacé à lali 


Schulte- Boeyen leaders 
| de la première nuit bruxelloise 


signer avec M. Joly quatre contrats 
pour Paris. Nous débuterons dans 
l'américaine du 30 novembre à Gre- 
nelle 

Au cours de la réunion préliminaire 
l'équipe Scherens-Ghosselin a couver 
le kilomètre en 59 secondes, battan 


i le record de la distance établi 
Scherens-Kaers en 1%7 
Paul Beving. 


Brunet reprend de la tête, mais Lamy 
sauve une nouvelle fois les buts. 
Nettemen en tactique. les 
« ciel et bla: 
à imposer leu 


extrêmement 
portant des attaqı 
lent la défense adverse à rude 
épreuve 

Hamiri descend le long de la tou- 


che. Son centre arrive sur Brunet, dé- 
marqué. et à dix mètres de Vignal. 
mais l'avant centre toulousain tire 
très faiblement et Lamy dégage sans 
peine. 

Le score, quelques minutes avant la 
mi-temps, est toujours 0 à 0. 

A LA MI-TEMPS : RACING 0 ; 
TOULOUSE 0. 


« Je ne courrai que le 
Grand Prix des Nations 


en 1948 » 
nous dit H. KOBLET 


Le champion de Suisse de pour- 


yruite, Hugo Koblet, envisage avec 
$ optimisme l'américaine de diman- 
{el 


Z. Avec Digpelmann, nous avons 
nettement battue Sérès - Lapébie, 
{ Corrara-Le Nixerhy et Baldassari- 
Forlini, à Zurich, c'est-à-dire trois 
des meilleures éqnipes françaises. La 
| piste parisienne est plus dure, mais 
{cela importe peu quand la forme 
est ià 

— Viendrer-vous courir, l'an pro- 
$ chain, quelques ciasiques françai- 
f ses ? 
À — Je ne disputerai que le Grand 
{Prix des Nations de Paris-preme, 
À épreuve pour laquelle j'étais sélec- 
tionné cetie année. Une légère in- 
disposition m'en a, malheureuse- 
ment, écarté. Je me suis mis d'ac- 
cord avec Antonin Magne pour me 
présenter avec toutes les garanties 
désirables, l'an prochain 

Ajoutons que Diggelman courre, 
oprès Milan-San Remo, Paris-Rou- 
baix et Paris-Tours, pour Antonin 
Magne. — L. N. 


11 eût dû gagner avent la limite si| chasse incessante, au cours de la- 
t u mieux varier son jeu. | quelle plusieurs équipes perdirent 
| de nombreux tours parmi eelenei 
$ . ps . pe on compte Bartali-Bini, qui sont dé- 
| Si Graziano faisait || à. après trois heures 4e course, à 
ec Gr 
H H Voici quel était le classement à 2 
! le geste {| mu cie ape De derniers 
l H s A apr 
$ Ni ORK (par câble), — Le] sprints de la nuit: LE | 
À sort de Graziano, quant à son mé-}|  Schulte-Boeyen 22 pta Strom Ar 
: | noid 15 pta de Kuysscher-Speite 
À tier de boxeur, dépend de la con- | 8 | 
$| 12 pts, Adianssens-Bruylandt 7 pts: 
À sultation menée par la N.B.A. au- à un tour: Lapéble-Sérèe 11 pts 
L do ses membees afa de Coad f | Thyssen-Depauw 16 pts; à | 


eux | 
tours: Bruneel-Nneye 10 pts, Kint- 
Depredhomme 0 pt, etc. | 

Avant de prendre quelque repos et 
tandis que le calme est revenu dans 
le peloton, Schulte me dit 

— La forme est bonne. Tout s'est 
déroulé comme nous le prévoyons. An- | 
noncez à Paris que nous venons de 


terminer si Rocky, privé de ses | | 
droits civils par suite de la déci- | | 
sion de l'Armée, peut conserver | | 
son titre- 

La seule ressource possible pour į | 
Graziano demeure dans la requête 

u'il devrait faire auprès de 

our d'appel militaire qui tram 
H formerait blement son statut. 


Ce serait ja solution de la ques- 
tion, mais les managers de G 


le flim qui re- 


| Gérances 


SZEGEDI va s'attaquer 


{ ziano ne semblent pas y songer ! 


St. S. 
im au record des 200 m. | 
Ronnie Clayton bat TROYES. — Le 16 novembre, à 
Si | gasion de la rencontre Stade Français 
Correggioli | ia” nongrois Sagadi s'alaquers/ ou 
MANCHESTER, — Hier soir, au| record du monde des 200 mètres braste 


casino Bel champion d'Eu-| que détient l'Américain Verdeur avec 
rope des poids plume Ronnie Clay-| 2 35” 6/10 

ton, a battu l'Italien Enzo Corre; Rappelons que dernièrement, à Mo- 
gioli par arrêt de l'arbitre au $ naco, dans un bassin de 25 mètres, le 


round par suite d'une blessure à 
l'æll gauche du boxeur italien. | 


Hongrois a couvert les 200 mètres en | 
2 36". — M. Gautheron | 


Devant l'équi 


ipe d'Autriche 


le Racing partira favori 


Deux nets succès 
remportés sur Zurich 
et le Polody de Pra- 
Fue ont fait monter 
sérieusement les ac- 
tions du Racing. Cetu 
fois, jes hockeyem 
parisiens partiront fa 


AÑ =” voris pour le maich 
qu'ils disputeront, ce 
soir, au des Sporis, contre 


l'équipe rationale d'Autriche 
Pour accompagner les hockeyeurs 
autrichiens, l'ingénieur Josef Fieis- 
cher, président de la Fédération au- 
qui a la responsabilité de 
l'équipe, a fait Jui 
deux champions nationaux de patinage 
artistique. Deux patineurs de classe 
internationale qui, nous l'avons dit 
cette semaine, peuvent cette saison 
surprises dans les épreu- 


; Le RED STAR en mauvaise posture 


Gusti Jordan, Ven- 
traineur du Red Star, 


PT MO 
Ae] chance: À peine a-t-il 
+ pris es main l'équipe 


sante. 
la formation lilloise, 


kirse Quant à i 
Piimomeni aitad. a donné bien du souci à Cheuvà de- 
les, que la j- puis quatre Jours, elle n'a pas subi 


de remaniement. Le e 
Vandooren avait d'abord 


sagé, Puis, Vandooren ayant admis| 


gui ayol en tort 11 y g huit Jours 
buser du jeu lut 
de Tui taiso eonkanco à mouvess, T| 


faut bien témoigner de quelque indul- 
gence, surtout lorsqu'il y va de l'inté- 
ré au club, 


© Le Stade Français est entré en 
pourparlers avec Rennes pour l'acqui- 
sition de Jo Rabstejnek I 


Eva Pawlick, gracieuse championne 
viennoise de 23 ans, et Eddy Bads, 
élégant patineur de 25 ans, nous per- 
mettront de juger la valeur du cl 
sique patinage viennois. Nul doute 
qu'ils ssuront démontrer les 

de celui-ci et tous deux, champions 
de la lignée de leur maître, l'ex-cham- 
pion du monde Karl Schaeffer, ont 
tous les atouts pour uérir le pu- 
blic parisien. — Jean LAPETRE 


Emile ALLAIS retarde! | 


son retour en France | 


Emile Allais devait arriver hier | 
soir 
Chill 


dans ia capitale, venant du | 
Mais une dépêche de der 

re beure nous a appris que 
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— que jes Allemands travailleurs 
libres ou autres ne pourraient si- 
gner de licences professionnelles 
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sion d'études une proposition des- 
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Coup d'envoi à 14 h. 30. 


TESSIER transféré 
au Havre 
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Athlétique Club, Le F. 
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les dirigeants 
tact avec eux à Paris. L'accord s'est 
réalisé hier dans la soirée. Tessier | 
a été transféré au Havre pour la 
somme de 1.400.000 franca. — R. F. 
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